
lait frappe.. à laporte:daocureurd>un sé'naire
et lidit: onsieur e cureur iensrvous
faire aujourd hui.uno pp osion queons n pou-
vez re'fuser, 'tant elle orffi ed. avantages.: Jeiens
vous offrir un don magnifi que si vous me.permettez
de vous dba rasserde vos vidanges. ends
à l'heure nênie,'quevous etes sur e pomt are
entrep-èndie ce pénible trivail' et que ous etes
tenu d'y consacrer une somme considérable Eh
bien, voici tonte:ima proposition : Je 'm chìar e
pour cette anne et les annes subequentes de
Vider Év6s larinès, de faie dú contenu ce que on
me semblera" et -én ret , je foiiinirai a votie
établissement tout le lait dont il a besoin. "

-" Mais, Monsieu, ieprt le.P-rocurer a -lez
clairement, je ne vous comyrëndùnullmin'ent, tout
ce que vous vene de die, est un eéritabl éiiieîu e
ponr.moi.."

-Monsieur le Procinuîr, mn popos ition; ie.
peut être plus claire ;accordez moi le contemi.. de.
vos latrines, et'j.donneiai, en iétonr, le a it o re
maison.

-" Mais, Moisieni, n est ce pas un macié rn
neux pour vousi"

-".Monsieur le Procuieui, je ciois qu'il seia
profitable'pour nois deuxe; Vous éite ai, pay cd
moyen, des dépenses considerables; t quan
moi, je serai amplement dédommagé, et mon p ofit
ne sera pas' inoindré ale e vôtre. "

Le marché fut conclu surleamp.
.Les hbàitants.--Mais, voilà un laitier qui perdu

la tête 1 Il faut être foupour faire un-pareil arran
gemenlU!; .

31. le duré.-Non, non, mes amis, ce laitier n'a
pas plus perdu la tête. qe dusé; au contrair. sa
émaröe st pieine' de'ses é à Eo s e


